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France en 2024

3 200 tués/an 
sur les routes

France

4 200 morts/an
Infections Nosocomiales

Kaoutar, JHI 2004



Impact médico économique
et écologique des Infections Nosocomiales IN

PATIENT : traitement en plus, allongement hospitalisation, augmentation du risque de 
mortalité

Problème intensifié par la Résistance aux antibiotiques des Bactéries!
Variation en fonction du microorganisme, type infection, pathologie sous jacente

Eco conception du soin, prévention Infection Associée aux Soins IAS : moins IAS
= moins d’hospitalisations, de reprises chirurgicales, de médicaments, 
= moins de CO2

1500 à 30 000 € de surcoût pour 1 patient 
en fonction de l’infection nosocomiale, 
du microorganisme

Hôpital Nimes France 2008 

Infections Nosocomiales  = 4 millions € / an
Surcoût par 2,4 à 6 milliards € / an 
en France, 750 000 IN  Parlement 2006





La pneumonie L’infection du site opératoire

La bactériémie
microorganisme dans le sang

L’infection urinaire

au moins 40% évitablesEnquête Nationale de Prévalence France 2022

IN Infections Nosocomiales ou 

IAS Infection Associée aux Soins



la moitié des MO isolés d’IN 

INTESTINS 

excreta, bionettoyage

PEAU 
 préparation cutanée

EAU 
qualité EAU, REA, 

travaux

E. coli
Pyocyanique / pyo = 

Pseudomonas 
aeruginosa

Staphylocoque doré= 

Staphylococcus 
aureus

Enquête Nationale de Prévalence France 2022



Les micro-organismes = agents infectieux 
     = vivants

• Bactéries

• Virus

• Champignons filamenteux (moisissures) 

• Champignons non filamenteux = Levures 

• Parasites

• Prions, Maladie Creutzfeldt Jakob

Agents Transmissibles Non Conventionnels = ATNC



Les microorganismes

• Bactéries : E. coli, Staphylocoque doré, 
P.aeruginosa (pyo), 
Mycobactéries, C.difficile, B. cereus

• Virus : grippe, norovirus

• Champignons filamenteux (moisissures) : 
Aspergillus

• Levures : Candidozima auris

• Parasites

• Agents Transmissibles non conventionnels - ATNC 
- Prions, Maladie Creutzfeldt Jakob

Survivent 
dans

 
l’environ-
nement

!!!!



Liste des liste des micro-organismes et des toxines (MOT)
définis à l’article R. 4421-3 du code du travail 
JUIN 2018 REFERENCES EN SANTE AU TRAVAIL N°154
Classement des agents biologiques

4 groupes de microorganismes

2023 ANSM Dispositions règlementaires pour la manipulation des MOT peut présenter d’importants 
risques pour la santé et la sécurité : 

risque de rejet accidentel (notion de sécurité biologique) et risque de malveillance 
(notion de sûreté biologique) 
AGENCE NATIONALE DE SÉCURITÉ SANITAIRE de l’alimentation, de l’environnement et 
du travail ANSES

LISTE PATHOGENES.pdf


4 groupes de microorganismes

Agents REB 3         REB 4
Infectieux
Risque Epidémique et Biologique

Liste des liste des micro-organismes et des toxines (MOT)
définis à l’article R. 4421-3 du code du travail 
JUIN 2018 REFERENCES EN SANTE AU TRAVAIL N°154
Classement des agents biologiques

2023 ANSM Dispositions règlementaires pour la manipulation des MOT peut présenter d’importants 
risques pour la santé et la sécurité : 

risque de rejet accidentel (notion de sécurité biologique) et risque de malveillance 
(notion de sûreté biologique) 
AGENCE NATIONALE DE SÉCURITÉ SANITAIRE de l’alimentation, de l’environnement et 
du travail ANSES

Fièvres 
Hémorragiques 
Virales

LISTE PATHOGENES.pdf


 

 
Précautions 

Complémentaires 

PATIENTS



1-Les bactéries

Pouvoir pathogène variable
colonisation, portage sain jusqu’à l’infection

Infections + fréquentes chez les sujets fragilisés,  
immunodéprimés, cancer, chimiothérapie, greffés, VIH+ 
= les patients hospitalisés



Les Bactéries MultiRésistantes (BMR) et les 
Bactéries Hautement Résistantes aux 
antibiotiques (BHR) 

BMR et BHR : 

résistantes aux antibiotiques, mais pas aux détergents-désinfectants !

Néanmoins, pas d’entretien à l’eau claire pour les chambres des patients en 

Précautions Complémentaires PC

ET 

si épidémie certains hôpitaux utilisent détergent-désinfectant sporicide 

Phago'spore  sur les Entérocoques Résistants aux Glycopeptides ERG 

recommandation régionale CPIAS CVDL pas recommandations nationales 



Spores des bactéries

Forme inactive (en sommeil),

permet aux microorganismes de survivre lorsque 
les conditions environnementales sont difficiles 

Les spores sont beaucoup plus difficiles à tuer 
que les formes végétatives de bactéries

Elles résistent !

• Aux désinfectants, antiseptiques, antibiotiques

• Aux températures >80°C

• Au vieillissement 



• Bacille à Gram+ anaérobie, 
donnant des spores très résistantes dans l’environnement

• 3% des adultes porteurs sains tube digestif 

• Principales infections
• 1ère cause de diarrhées infectieuses nosocomiales 
• 15 à 25 % des diarrhées post-antibiotiques
• survenant volontiers sous forme d’épidémies dans des services à risque 

(réanimation, maladies infectieuses, hématologie et gériatrie) 

• Contamination à C. difficile par voie oro-fécale 
et transmission de personne à personne s’effectue directement par 
manuportage ou à partir de l’environnement contaminé 

spores

Clostridioides difficile 



• Bacille à Gram+ anaérobie, 
donnant des spores très résistantes dans l’environnement

• 3% des adultes porteurs sains tube digestif 
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• 1ère cause de diarrhées infectieuses nosocomiales 
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sporicide



• Bacille Gram positif, aérobie facultatif
donnant des spores très résistantes dans l’environnement

• Présent dans le sol, l’eau, la poussière et les aliments

• Principales infections
• Toxi-infection alimentaire (diarrhée, vomissements)

• Chez patients immunodéprimés 

• Infection oculaire sévère
• Bactériémie liée au cathéter
• Méningite avec abcès cérébraux chez les prématurés…

Bacilluscereus

survie prolongée dans l’environnement

spores
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qualité environnementale et 
rigueur des procédures de nettoyage et désinfection



La croissance des bactéries est influencée par 

•  La température, le pH, la pression osmotique, l’O2, l’eau

Endroits chauds, humides et 
fréquentés : salle de bains, toilettes, 
cuisine, objets (interrupteurs, 
claviers, téléphones …) OU endroits 
froids (réfrigérateur)

• Les nutriments disponibles, degré de salissure
présence de liquides biologiques - sang, protéines

     en particulier leur teneur en matières organiques -biofilm 



Biofilm

Communauté de micro-organismes qui se développent , 
secrète une sorte de colle adhésive, le Glycocalix,  qui favorise l'adhésion au 
surface et crée un film protecteur contre l'activité des désinfectants

 empêche la destruction = résistance microbienne augmentée

 



Les virus nus sont plus résistants aux biocides que les virus enveloppés !

2-Les virus

▪ Norovirus



Norovirus Gastro Entérite Aigue GEA

Parmi 144 852 personnes atteintes de GEA à norovirus, 25 408 

(17.5 %) étaient des professionnels, dont 94 % travaillaient dans 

des établissements de santé ou établissements médico-sociaux 
(Hofmann FM et al. - Significance of norovirus in occupational health : a review of 
published norovirus outbreaks in Central andNorthern Europe. Int Arch Occup 
Environ Health. 2020 ; 93 (8) : 911–2)

•Virus à ARN de la famille des Caliciviridae, 

très grande diversité génétique 
•Non enveloppé = nu, ce qui lui confère une forte 

résistance dans l'environnement

Transmission
•Voie féco-orale principalement
•Contact direct avec une personne infectée
•Consommation d'aliments ou d'eau contaminés
•Transmission par les surfaces contaminées (poignées, 

sanitaires, matériel médical)
•Possible diffusion par aérosol lors des vomissements

Extrêmement contagieux
•Dose infectieuse très faible : quelques dizaines de particules virales peuvent suffire
•Épidémies fréquentes en : 

• hôpitaux, EHPAD, crèches, écoles, navires de croisière.

•Vomissements brutaux, diarrhée aqueuse
•Nausées, crampes abdominales
•Fièvre modérée possible, myalgies et fatigue
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virucide



• Très répandus dans la nature « moisissures », grande diversité 
• Spores de champignons dans la poussière, sol, plantes, animaux…

• Peu d’espèces sont pathogènes pour l’homme Aspergillus
= Pathogène opportuniste
patients immunodéprimés fragiles +++

3-Les champignons filamenteux
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• Peu d’espèces sont pathogènes pour l’homme Aspergillus
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3-Les champignons filamenteux

fongicide



4-Les levures
«levure émergente » Candidozyma auris

▪ Fongémies, infections respiratoires, urinaires, digestives, de plaie, de 
points d’insertion de cathéter…

▪ Acquisition rapide de résistance au traitement : 100% souches 
résistantes au fluconazole ; Taux de mortalité : 30-60%

• CHU TOURS Eté 2017 : 1er cas France métropolitaine de colonisation à 
C.auris patient transplanté hépatique après 1 mois d’hospitalisation
en Inde

Depuis 2022, 2 épidémies :
2022 : 38 cas dans 1 établissement, 6 services  
2024 : 17 cas dans 1 établissement 

Depuis 2007, en France 23 hôpitaux : 
 23 infections invasives / 50 colonisations

 

https://www.pasteur.fr/fr/sante-
publique/centres-nationaux-
reference/cnr/mycoses-invasives-
antifongiques/actualites-epidemiologiques

▪ Niche écologique peu connue : sable, aquatique 
▪ Thermotolérante : croissance à 37°C et jusqu’à 42°C
▪ Chez l’Homme : réservoir cutané et nasal

→ Capacité à persister durablement dans l'environnement 
et chez les personnes colonisées/infectées

▪ Transmission :
▪ par contact direct (manuportage)

▪ par contact indirect via l’environnement
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lévuricide



Durée de survie dans l’environnement

VARIE en fonction de la nature du micro-organisme, la température, le taux d’humidité, le type de surface ou le degré de salissure! 



Respiratoire

sujets fragilisés,  immunodéprimés, cancer,
 chimiothérapie, greffés, VIH+

= les patients hospitalisés





/norovirus

fongicide

virucide 
activité restreinte

virucide
activité partielle

sporicide

bactéricide



Infections
Micro-organismes Produits de bionettoyage

PLAN



Faire barrière aux MICROBES …éviter le biofilm

















BIOCIDES
soumis au règlement (UE)

 n° 528/2012

PAS BIOCIDES  Règlement (UE) 2026/405 du Parlement européen et du Conseil du 11 février 2026



Infections
Micro-organismes Produits de bionettoyage

Normes Européennes 
Choisir le produit efficace 
selon le micro-organisme 

PLAN



NORMES  Avant tout choix d’un produit, 
   vérifier  

résultats des normes 

• temps de contact 

• dilution 

• types de micro-organismes testés



NORMES Comment s’y retrouver?

•  La norme EN 14885 2022 « Applications des Normes européennes sur les antiseptiques et 
désinfectants » spécifie les normes et modalités de réalisation auxquelles les produits doivent se 
conformer afin de revendiquer une action biocide en fonction du domaine d’activité

•  Selon le domaine médical, tertiaire ou vétérinaire, les micro-
organismes testés et les conditions des tests (température, temps de 
contact, conditions de propreté ou de saleté) sont différents afin 
d’intégrer les spécificités des lieux ou des activités pour lesquels les 
produits seront utilisés

• Dans le domaine médical, il est obligatoire de choisir un produit 
répondant aux normes médicales utilisables en médecine humaine

https://www.cpias-auvergnerhonealpes.fr/sites/default/files/2026-06/Normes%20et%20d%C3%A9sinfectants%20V9.pdf



NORMES Quel type?

• La norme EN 14885 précise que pour une utilisation en milieu médical, 
un produit utilisé pour un matériel ou une surface au contact direct du 
patient devra répondre aux normes de phase 2 étape 2 
(test en condition de saleté en modélisant comme l’usage) 

   dans un TEMPS de 5 minutes au plus 

• Cet objectif est le plus souvent atteint pour la bactéricidie, levuricidie, 
fongicidie et pour certains virus, mais des temps plus longs 
sont nécessaires pour atteindre la sporicidie



NORMES virucidie : 3 niveaux d’activité

activité complète virucide : Poliovirus, Adenovirus, Norovirus 
activité partielle, virucide à spectre limité : Adenovirus, Norovirus
activité restreinte, virucide contre les virus enveloppés : virus de la vaccine  



Communes à plusieurs domaines,
en suspension, sans substance interférente





NORMES sporicidie 
désinfection surfaces par essuyage
• Depuis novembre 2023, répondre  aux 2 normes 

d’application pour le domaine médical

- de phase 2 étape 1 : EN 17126 : activité seulement sur C. difficile ou 
complète si testée aussi sur les deux souches de Bacillus 

- de phase 2 étape 2 : EN 17846







A vous de jouer !!!!



Ce document est la propriété du CHRU de Tours, il ne peut être reproduit sans son autorisation 
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Produit 1
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 Type de produit?
 Indications ?
 Spectres anti microbien?
 Dilution ?
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 Type de produit?
 Indications ?
 Spectres anti microbien?
 Temps de contact?



Détergent Désinfectant
Bactéricide, fongicide, virucide que 
enveloppé!!! 
Respect temps de contact 15 
minutes 

Ammoniums Quaternaires



Produit 2



 Spectres anti microbien?
 Temps de contact?



Détergent Désinfectant
Bactéricide, fongicide, virucide
Respect temps de contact 15 
minutes 

Détergent-

désinfectant 

Dégraissant pour 

le matériel en 

contact avec 

l'alimentation

Ammoniums Quaternaires

Nettoyage et 

désinfection des 

DM mobile 

contexte 

épidémique infections 

Respiratoires Aigues virales, 

gastroentérites aigues virales, 

BMR, BHR, Candida auris, 

REB 3…

 Indications?

 Epidémies HIVERNALES d’infections respiratoires aigues 
VIRALES (grippe, bronchiolites, covid…) ou GEA 
GastroEntérites Aigues VIRALES (norovirus, rotavirus…)



67

 Indications ?
 Dilution ?

Préparation : Prêt à l’emploi 
(2,6% Chlore actif)  bidon de 2L

Produit 3

../support video_lien hyper texte/Fiche produit Eau de Javel n°13.pdf


Désinfectant
Bactéricide, fongicide, virucide, mycobactéricide, sporicide 
Respect temps de contact 5 minutes NORMES  
CPias 10-15 MINUTES 

Eau de javel 
prêt à l’emploi 2,6%

(≠ concentré 9,6% Berlingot 
250 ml ≠ pastilles 44% ) 

désinfection des siphons 
des WC, lavabo, douche 

Hypochlorite

Dilution
Bionettoyage sporicide 
Bacillus cereus 1% 
400 ml javel  2,6% dans 600ml d’eau

Clostridium difficile 0,5%
200 ml javel 2,6% dans 800ml d’eau 
(ou Détergent Désinfectant
spécifique type FB Spray®)

Dilution
Bionettoyage fongicide 
Champignons 0,1% 
100 ml javel 2,6% dans 900 ml d’eau 
En préventif post travaux ou lors de 
contamination avéré par 
prélèvement MICROBIOLOGIQUE 
ENVIRONNEMENT (surfaces/air) 

Le bionettoyage en 3 temps :
- Nettoyer avec détergent

- Rincer à l’eau

- Désinfecter avec la Javel diluée 

Influence des salissures organiques 
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Produit 4
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Et 17846!



Détergent-

désinfectant 
spécifique 

Clostridioides 
difficile 

Ammoniums Quaternaires

Nettoyage et 

désinfection Action 

fongicide post 

travaux ou résultat 

de prélèvements 

bactériologiques 

non conforme

 Indications?

Détergent Désinfectant
Bactéricide, fongicide, 
virucide,mycobactéricide, sporicide
Respect temps de contact 15 
minutes 



Produit 5



Et 17846!



Détergent Désinfectant
Bactéricide, fongicide, 
virucide,mycobactéricide, sporicide
Respect temps de contact 15 
minutes 

Détergent-

désinfectant 

spécifique 
Bacillus 
cereus 
BHR type 

ERG Enterocoque 

Résistant aux 

Glycopetides

Acide peracétique
Peroxyde d'hydrogène 

✓Produit en flacon 

pulvérisateur prêt à 

l'emploi

✓Bidon de 5l de 

solution prêt à 

l’emploi

 Nos Indications?

Flacon ou 

bidon fermé : 

jusqu’à la date 

péremption



Niveau ​ de 
désinfection

Atouts clés Limites

Ammoniums 
quaternaires

Bas/Intermédiaire Bionettoyage de routine 
excellents détergents

Spectre incomplet : Pas 
sporicide, faible activité 
sur virus nus

Eau de Javel
(hypochlorite)​

Haut niveau
selon dilutions

Large spectre, rapide, 
économique

Corrosive, décolorante, 
inactivé par les matières 
organiques (nécessite un 
nettoyage préalable)​, 
instable à la lumière et à 
la chaleur

OXYDANTS
Acide peracétique
Peroxyde d’hydrogène
H2O2​

Haut niveau
+ sporicide

Très rapide, référence 
épidémies et blocs
Éco-responsable (se 
dégrade en eau et 
oxygène)

Irritant, odeur forte 
(vinaigre pour acide 
peracétique), 
stabilité limitée





La mécanique de jeu



EMS ETH 37
t.aoustet@chu-tours.fr



EMS ETH 37
t.aoustet@chu-tours.fr



EMS ETH 37
t.aoustet@chu-tours.fr



Infections
Micro-organismes Produits de bionettoyage

Normes Européennes 
Choisir le produit efficace 
selon le micro-organisme 

PLAN

Aide à la décision en 
Etablissement de Santé

Agrément Certibiocide



www.ecologie.gouv.fr/politiques-
publiques/produits-biocides

DESINFECTION
    éliminations des microorganismes                                          

sur les surfaces inertes
« BIO CIDE »   tue la vie

Produits de bionettoyage 
= désinfectants 
= BIOCIDES

CPIAS Bretagne Février 2026



Impliquer Equipe de Prévention du 
Risque Infectieux, les acheteurs-
logistiques, les utilisateurs,
les médecins du travail

NORMES





https://www.cpias-centre.fr/wp-
content/uploads/2025/07/2025-CPIAS-ACTU-
BIONETTOYAGE.pdf



Spectre antimicrobien
Virucidie virus nus
Fongicidie
Sporicide

Rapidité d’action

Simplification  d’emploi
Prix

Activité à T° normale

Stabilité

Nocivité minimale
Biodégradabilité

Conclusion

Sensibilisation des établissements 
vers un usage plus raisonnée des 
biocides
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Merci à tous!

Sources scientifiques
CPias REPIA preventioninfection.fr
Société Française d’Hygiène 
Hospitalière sf2h.net et JePPRI
SpF
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